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Par : TRH

Avant la  nale, les dieux ont placé le milieu de partie.
S   T

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Ìf6
Les Noirs annoncent immédiatement la 

couleur : ils sont prêts à accepter des pions doublés 
pour introduire un déséquilibre dans la position. 
C’est pourquoi ce coup est plus controversé que 
les principales alternatives, à savoir 4...Íf5 (thème 
des leçons 6 à 12) et 4...Ìd7 (que nous ne cou vrons 
pas).

5.Ìxf6+ exf6 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwkv-t0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+-z-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

Ma ligne préférée, toutes ouvertures confon-
dues, depuis quelques années déjà. Les posi-
tions qui en résultent amènent généralement un 
jeu complexe. Le grand intérêt, mais non le seul, 
c’est que la mémorisation à outrance n’apporte 
pas grand-chose. Ce qu’il faut, c’est développer 
sa compréhension, apprendre à bien sentir les 
positions. Ces derniers temps, même si j’ai eu des 

hauts et des bas, je recours très régulièrement à 
la variante Kortchnoi, et elle m’apporte de bons 
résultats. Avant de plonger dans la théorie et les 
parties modèles, j’aimerais partager avec vous 
quelques tranches de vie sur ce  e ligne.

D’ordinaire, quand les Blancs jouent 1.e4, leur 
Cavalier vient en f3. Dans la variante Kortchnoi, 
ce n’est pas dangereux. Comme le pion f6 couvre 
e5 et g5, le Cavalier a même l’air un peu bête en 
f3. Dans d’autres ouvertures, il faut se mé er d’un 
coup comme ...f6, qui a  aiblit la case e6, mais ici 
ce n’est pas un problème. Et si le Cavalier blanc 
essaie de venir en f5 via h4, nous continuerons à le 
dominer en jouant ...g6.

Chacun sait que le contrôle du centre est 
essentiel. Ici, il n’y a pas besoin d’un dessin pour 
comprendre en quoi la case e5 est vitale, mais en 
fait le contrôle de la case g5 est tout aussi impor-
tant, comme on le voit dans ce  e position :

 XIIIIIIIIY
 8-v-tr+k+0
 7zpw-+pzp0
 6-+p+lzn+0
 5+-+-+-+-0
 4-+PZ-+-+0
 3+P+-+NZP0
 2PV-W-Z-+0
o 1+-+RTLM-0
 xabcdefghy

Oslo 2017



Gagnez avec la Caro-Kann !

Grâce au pion f6, il n’y a pas à s’inquiéter de 
voir le Cavalier surgir en g5. Donc :

17...h5!?
J’ai l’intention de disloquer le roque adverse 

par ...h4. Dans ce  e structure, le coup ...h5 
n’a  aiblit rien du tout, alors que sans le pion 
surnuméraire en f6, il créerait une faiblesse 
permanente en g5, ce qui le rendrait injouable. J’ai 
gagné ce  e partie comme suit : 18.h4 Ëc8 19.Ëa5 
b6 20.Ëc3 Íd6 21.Íg2 a5 22.Ëc1 Íh3 23.Îxe8+ 
Îxe8 24.d5?? Íxg2 25.Êxg2 Ìf4+! 26.Êh2 Ëh3+ 
0-1. Tout cela met en relief un aspect avantageux 
de la va riante Kortchnoi : les Noirs vont adopter 
le même schéma dans de nombreuses lignes, 
indépendamment de ce que font les Blancs. En 
général, il faut environ 15 coups pour placer 
ses pièces comme on l’entend, et ensuite on fait 
monter la pression. Quand les choses commen-
cent à mal tourner pour les Blancs, la plupart 
du temps, le point de non-retour est a  eint bien 
avant la  nale. La très grande majorité de mes 
victoires dans la Kortchnoi durent 25 à 40 coups, 
ce qui con rme mon impression, à savoir qu’il 
est très facile pour les Blancs de se tromper dans 
ces milieux de partie.

Avant de continuer, je voudrais juste signaler 
que 17...h5, bien que très e   cace, n’était pas le 
seul coup : j’aurais pu continuer à titiller le roque 
blanc par 17...Ëd7!?, après quoi je pense que 
les Noirs sont très bien. En fait, il existe même 
une troisième option intéressante, à savoir 17...
a6!?, avec une idée qui pourrait s’avérer perti-
nente dans bien des positions similaires : sur le 
coup naturel 18.Íg2, j’ai prévu 18...Ía7!. Quand 
le pion d ne parvient pas à venir en d5, il peut 
facilement devenir une faiblesse. Ici, en tout cas, 
il constitue clairement un handicap pour les 
Blancs.

Le coup ...h5 est très fréquent dans ce  e structure. 
Voici un autre exemple :

 XIIIIIIIIY
 8-+-+r+k+0
 7zp+-+pzp0
 6n+p+rz-+0
 5Z-+q+-+-0
 4Q+-Z-+-+0
 3+-Z-V-Z-0
 2-Z-+-ZP+0
o 1T-+-+RM-0
 xabcdefghy

Ch de Norvège par éq. 2017/18

Avec la Dame en a4, le roque blanc est exposé.
16...h5!
La cible est claire : c’est le Roi blanc.
17.Îad1?
Autorise une dangereuse a  aque sur l’aile-roi. 

Les Blancs doivent trouver du contre-jeu, donc 
17.c4! est préférable. Il pourrait suivre 17...Ëf5 
18.Îad1 h4 19.d5 avec un jeu très tendu et pas clair 
du tout.

17...h4 18.gxh4 Îe4 19.c4? Ëh5
Les Noirs ont très ne  ement pris les choses en 

main ; de fait, leur a  aque est probablement déci-
sive.

Lund 2018

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4
Cela peut paraître obligatoire, mais vous trou-

verez quelques options de gambit en 1A.
4...Ìf6
Si vous aimez les milieux de jeu complexes, ce 

coup est un pas dans la bonne direction.
5.Ìxf6+
Un des points forts de la variante Kortch-



noi, c’est qu’il n’y a qu’un seul coup critique. On 
voit souvent 5.Ìg3, surtout aux niveaux les plus 
modestes, mais ce repli passif n’est pas dangereux, 
les Noirs peuvent égaliser de bien des manières. 
Ma recommandation est de rechercher immé-
diatement l’initiative par 5...h5!?. La menace de 
poussée du pion h est très désagréable pour les 
Blancs – voir les analyses en 1B.

5...exf6 6.Ìf3 (D)
Un coup naturel souvent joué à un très bon 

niveau, mais dont la théorie n’est pas si dévelop-
pée, le jeu étant rarement forcé par la suite. Nous 
verrons quelques sixièmes coups rares, dont 
l’intéressant 6.Íe3, en 1C.

 XIIIIIIIIY
 8rslwkv-t0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+-z-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+N+-0
 2PZP+-ZPZ0
o 1T-VQML+R0
 xabcdefghy

6...Íd6
Ce  e partie montre bien les risques encou-

rus par les Blancs s’ils gèrent maladroitement 
l’ouverture. Très passe-partout, le schéma de 
développement des pièces mineures adopté 
par les Noirs s’avère souvent optimal. Pour 
commencer, on met le Roi en sécurité. Ensuite, on 
jouera fréquemment la manœuvre ...Îe8 et ...Ìd7-
f8 avant de choisir comment déployer les autres 
pièces, mais c’est loin d’être le seul plan.

7.Íe2
7.Íd3, plus actif, est aussi légèrement plus 

populaire – voir 1D, où nous analysons également 
quelques alternatives au 7e coup.

7...0-0 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslw-tk+0
 7zp+-+pzp0
 6-+pv-z-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+N+-0
 2PZP+LZPZ0
O 1T-VQM-+R0
 xabcdefghy

Un autre a  rait de la variante Kortchnoi, c’est 
que le Roi se sent très en sécurité derrière les 
deux pions f. Comme nous venons de le voir, cela 
permet notamment de libérer le pion h, devenu 
super u en défense.

8.0-0 Îe8
Comme souvent dans la Kortchnoi, les Noirs se 

paient le luxe d’enclencher le pilote automatique. 
La place de la Tour est bien évidemment sur la 
colonne e, ce qui libère la case f8 pour le Cavalier.

9.h3
Un coup semi-utile que les Blancs jouent 

souvent assez tôt, mais pas forcément ici, ce qui 
génère de nombreuses transpositions par la suite 
après des choses plus courantes comme 9.Îe1 et 
9.c4.

Il est logique de se passer de h3, mais dans ce 
cas les Noirs n’ont pas de problèmes non plus, 
par exemple 9.Íe3 Ìd7 10.c4 Ìf8 11.Ëd2 Ìg6 
12.Îfe1 Íf5 13.Íf1 Ëd7, Arutyunova-Stefanova, 
Saint-Pétersbourg bli   2018. Pour plus de détails 
sur les lignes sans h3 qui ne transposent pas, voir 
1E.

9...Ìd7 10.c4
Certains forts joueurs sont adeptes de 10.Íd3, 

un choix pourtant paradoxal puisqu’il perd un 
temps. Nous l’analyserons en 1F.

10...Ìf8 (D)



Gagnez avec la Caro-Kann !

 XIIIIIIIIY
 8r+lwrsk+0
 7zp+-+pzp0
 6-+pv-z-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+PZ-+-+0
 3+-+-+N+P0
 2PZ-+LZP+0
O 1T-VQ+RM-0
 xabcdefghy

Pour l’instant, les Noirs ne révèlent pas grand-
chose de leurs intentions, mais la logique de base de 
la position consiste à développer toutes les pièces 
par ...Íe6, ...Ëd7, ...Ìg6 et ...Îad8 avant de lancer 
un assaut en bonne et due forme sur l’aile-roi.

11.Íe3
Bien que les deux joueurs jouent de manière 

très normale en apparence, nous sommes déjà 
à la marge de la théorie actuelle. J’avais déjà 
obtenu ce  e position dans la partie Kizatbay-
T. R. Hansen, Oslo 2017. Après les coups 11.Îe1 
Íe6 12.b3 Ëd7 13.Íb2?! Îad8?! (les deux joueurs 
sont passés à côté du très fort 13...Íxh3!, mais 
il faut avouer que les variantes sont complexes 
et à double tranchant) 14.Íf1 Ìg6 15.Ëd2 Íb8 
16.Îad1 Ëc7 17.g3, nous avions a  eint la position 
mentionnée dans l’introduction sous le titre « les 
cases importantes à contrôler ».

11...Íe6
Ma case préférée pour ce Fou, mais on peut 

aussi jouer 11...Íf5, comme dans ce  e partie 
où les Noirs ont dominé un joueur mieux classé 
d’une manière tout à fait caractéristique : 12.Ëd2?! 
Ìg6 13.Îac1?! Ëd7! 14.d5 c5 et au vu de leur pion 
passé protégé en d5, les Blancs ont a priori tout 
lieu d’être satisfaits, mais cet avantage ne se fera 
sentir qu’en  nale. En milieu de partie, la sta bi-
li té de la structure et l’accès à la case e5 jouent en 
faveur des Noirs. La partie Meskenas-Bagdanskis, 

Plateliai 2019 a continué par 15.b4 b6 16.bxc5 bxc5 
et les Blancs n’ont pas pu empêcher le sacri ce 
sur h3 : 17.Îfe1 Íxh3 18.gxh3 Ëxh3 19.Íd1 Îe4 
20.Ìg5 Ëh2+ 21.Êf1 Ëh1+ 0-1 (c’est mat après 
22.Êe2 Ìf4#).

Revenons maintenant à 11...Íe6 (D) :

 XIIIIIIIIY
 8r+-wrsk+0
 7zp+-+pzp0
 6-+pvlz-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+PZ-+-+0
 3+-+-VN+P0
 2PZ-+LZP+0
O 1T-+Q+RM-0
 xabcdefghy

12.Ëd2?!
Sur 12.Ëc2, la Dame noire a deux options :
a) Après 12...Ëc7 13.Îfd1 Ìg6 14.Íd3 Îad8 

15.a4 (S. Naess-Sidali, Oslo 2017), des coups 
comme 15...Ëd7 ou 15...Ëc8 forcent la poussée 
16.d5 et rien n’est clair. Sinon, il y a 15...Ëa5!? avec 
l’idée ...Ëh5 : si les Blancs parent cela, alors on 
peut se regrouper  nement par ...Íb8 et ...Ëc7.

b) L’approche directe 12...Ëd7!? est très 
dangereuse pour les Blancs, car on ne voit pas bien 
comment empêcher le sacri ce en h3. Il y a tout de 
même une minuscule branche à laquelle se raccro-
cher : 13.Îfd1! Íxh3 (bien entendu, les Noirs 
peuvent aussi prendre leur temps) 14.gxh3 Ëxh3 
(menace ...Ìg6-h4) 15.c5! Íc7 16.d5 cxd5 (pas 
le temps de jouer 16...Ìg6? à cause de 17.d6 +ø) 
17.Îxd5 et grâce à la ressource Ëf5, les Noirs sont 
forcés de prendre le perpétuel.

12...Ëd7!
Maintenant, ...Íxh3 est une menace directe et 

les Blancs doivent défendre pied à pied.
13.Îad1? (D)



Après 13.Íd3, le sacri ce ne semble pas fonc-
tionner, donc il paraît nécessaire d’amener des 
renforts par 13...Ìg6 et ...Îad8 avant d’employer 
la manière forte.

 XIIIIIIIIY
 8r+-+rsk+0
 7zp+q+pzp0
 6-+pvlz-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+PZ-+-+0
 3+-+-VN+P0
 2PZ-WLZP+0
o 1+-+R+RM-0
 xabcdefghy

13...Îad8
En cadence rapide, j’ai décidé de privilégier 

le développement pour ne pas risquer de passer 
à côté d’une ressource défensive sur 13...Íxh3! 
14.gxh3 Ëxh3, mais d’après Stock sh, c’est un 
gain clair et net pour les Noirs.

14.Îfe1?
Bien qu’aucune de leurs pièces n’ait encore 

franchi la 6e rangée, les Noirs ont un sacri ce 
gagnant ici. Cela dit, il n’y avait déjà plus de 
défense pleinement satisfaisante :

a) 14.Íf4? Íxf4 15.Ëxf4 Íxh3 favorise ne  e-
ment les Noirs.

b) 14.d5 cxd5 15.Ëa5 (sur 15.cxd5?, alors 15...
Íxh3 – même motif, même punition) 15...Íxh3 
16.gxh3 Ëxh3 17.Îd4 g5 et une fois de plus, les 
Noirs sont clairement mieux.

14...Íxh3!
Vous l’aurez sans doute compris, c’est un sacri-

 ce thématique dans la variante Kortchnoi.
15.gxh3
Après 15.Íf1 Íg4 16.Íe2 Ìg6, l’initiative à 

l’aile-roi, conjuguée avec le pion de plus, assure 
un avantage gagnant aux Noirs.

15...Ëxh3 (D)

 XIIIIIIIIY
 8-+-trsk+0
 7zp+-+pzp0
 6-+pv-z-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+PZ-+-+0
 3+-+-VN+q0
 2PZ-WLZ-+0
O 1+-+RT-M-0
 xabcdefghy

Ce qu’il y a de fascinant avec ce  e a  aque, 
c’est la di   culté qu’ont les Blancs à ramener des 
défenseurs sur l’aile-roi. De plus, il est rigoureuse-
ment impossible d’empêcher les Tours noires de 
venir prendre part à l’assaut.

16.Íf4 Îe4!
Force les Blancs à faire entrer en jeu l’autre Tour.
17.Íxd6 Îxd6 18.Ìh2 Îh4 19.Íf3 f5! 20.Îe8 

Îg6+ 0-1

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 (4.Ìxe4 Ìf6 5.Ìxf6+ 
exf6 6.Ìf3 Íd6 7.Íe2 0-0 8.0-0 Îe8)
1A : (4.f3?!) ...............................................................26
1B : (5.Ìg3) ..............................................................28
1C : (6.Íe3) ..............................................................29
1D : (7.Íd3) .............................................................30
1E : 9.Îe1..................................................................32
1F : 9.h3 Ìd7 10.Íd3 .............................................33

La présente leçon n’étant pas très théorique, ce  e 
section ne vous demandera pas trop de travail. 
Si la Caro-Kann est complètement nouvelle pour 
vous, le mieux à faire est sans doute de passer 
tout de suite à leçon 2, qui n’est pas si facile. Mais 
si vous souhaitez préparer en détail les lignes 
annexes, voici quelques déviations précoces avec 
les antidotes que nous préconisons.



Par : SJ

Les bons joueurs ont toujours de la chance.
J  RÚ  C

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-+-+l+-0
 4-+-ZN+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

On appelle généralement ce  e ligne variante 
Classique, mais de notre côté, nous parlons disons 
plutôt « 3.Ìc3 ». Nous parlerons donc de variante 
Capablanca, un nom très reconnu également. Le 
génial Cubain jouait souvent ce  e ligne, ce qui ne 
doit rien au hasard car tous deux ont en commun 
un certain nombre de qualités dites « classiques ». 
Solide, elle est raisonnablement active et pas 
excessivement théorique, ce qui ne l’a pas empê-
chée d’être adoptée par de très grands noms des 
échecs depuis de longues années, ce qui fait que 
la théorie est tout de même ne  ement plus détail-
lée que dans la variante Kortchnoi. Néanmoins, 
nous espérons que ce  e première leçon vous 
perme  ra de l’aborder en douceur : comme on y 

trouve assez peu de parties de grands maîtres, il y 
a mécaniquement moins de lignes qui se prêtent à 
la mémorisation.

Dans la position du diagramme, la grande 
ligne est clairement 5.Ìg3, qui sera le thème des 
six prochaines leçons. Pour autant, comme nous 
allons le voir, le Cavalier est souvent mal placé en 
g3, moyennant quoi les options rares que voici ne 
manquent pas de logique :

• 5.Ìc5 et les alternatives vraiment rares au 5e 
coup sont couvertes dans la Partie modèle 6.
• Le gambit 5.Íd3 est analysé en 6A.
• 5.Ëf3 sera étudié en 6B.

Ch de Belgique par éq. 2012/13

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìd2 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 5.Ìc5
Les alternatives blanches à 5.Ìg3 sont si rares 

que bien des joueurs de tournoi pourtant chevron-
nés n’ont jamais pris le temps de les étudier en 
détail. L’idée d’un Cavalier blanc a  aquant dès 
le 5e coup un pion b7 laissé sans protection paraît 
sans doute abracadabrantesque.

Encore plus rare, 5.Ìc3 perd du temps. A 
priori, il su   t de jouer 5...Ìf6 pour égaliser, ce 
qui peut aussi se produire via l’ordre de coups 
4...Ìf6 5.Ìc3 Íf5 (voir 1B). Après par exemple 
6.Ìf3 e6, on voit souvent des choses comme 7.Íe2 
Íd6 8.Íg5 Ìbd7 9.0-0 Ëc7 10.Íh4 0-0-0 11.Íg3 
Íxg3 12.hxg3 Ìc5 13.Ëc1 Ìce4 = Thor nnsson-
T. R. Hansen, Ch Nordique par éq. Junior, Öster-
sund 1992 (détail amusant : il s’agit de la plus anci-
enne partie de Torbjørn dans les bases de données ; 
il avait 12 ans à l’époque).



Gagnez avec la Caro-Kann !

Revenons maintenant à 5.Ìc5 (D) :

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-S-+l+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
o 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

5...e5!
5...Ìd7 n’est pas mauvais, mais l’approche la 

plus ambitieuse reste celle-ci, or notre politique est 
de n’explorer les alternatives pour les Noirs que 
s’il y a vraiment quelque chose à gagner.

6.Ìxb7
Le seul coup cohérent. 6.Íd3?! Íxc5 7.dxc5 

(7.Íxf5 est peut-être meilleur mais 7...Ìe7 semble 
quand même favoriser les Noirs) 7...Íxd3 8.Ëxd3 
Ëxd3 9.cxd3 Ìa6 10.Ìf3 0-0-0 Æ Cosain-Abdel 
Aziem, Koweït 2013.

6...Ëb6 7.Ìc5 exd4 (D)
7...Íxc5 convient sans doute très bien aussi, 

mais encore une fois, les Noirs n’ont pas besoin 
d’alternatives.

 XIIIIIIIIY
 8rs-+kvnt0
 7z-+-+pzp0
 6-wp+-+-+0
 5+-S-+l+-0
 4-+-z-+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

La structure légèrement plus saine des Blancs 
est largement compensée par l’activité supérieure 
des pièces noires.

8.Ìb3
8.Ìa4 est rare mais intéressant car notre pion c 

sera évidemment plus faible sur une colonne 
semi-ouverte après 8...Ëa5+ 9.c3 dxc3 10.Ìxc3. La 
partie Willow-Sidorika, Internet U18 rapide 2020, 
a continué par 10...Ìf6 11.Ìf3 Ìe4 12.Íd2 Ìxd2 
13.Ëxd2, et maintenant 13...Íc5 aurait mené à une 
position égale et intéressante.

8...Íb4+
Plus courant que 8...c5, et plus performant 

aussi en termes de score.
9.Íd2
Il serait vraiment bizarre de se « dé-dévelop-

per » par 9.Ìd2?!, même s'il se peut que le Cava-
lier aie un bel avenir en c4.

9...Íxd2+!?
9...Ìf6 est plus normal, mais ce coup paraît 

tout aussi fort.
10.Ëxd2 c5 11.0-0-0?! (D)
Le mieux est sans doute 11.Íd3 Íxd3 12.cxd3 

avec une égalité approximative. Après 12...Ìe7, 
la partie Varga-Korpa, Budapest 2015 a continué 
par 13.Ìf3 0-0 14.0-0 Ìd7 15.Ëg5 Îfe8 16.Îfe1 h6 
17.Ëh5 Ëd6 18.Ìfd2 Ëd5 19.Ëxd5 Ó-Ó. Cela dit, 
avec cet ordre de coups, les Blancs auraient peut-
être pu poser quelques problèmes par 13.Ëg5, 
donc il est peut-être plus précis de jouer 12...Ìd7 
13.Ìf3 Ìe7 14.0-0 0-0 pour obtenir ce  e même 
position.

Le grand roque semble périlleux. Le Cavalier 
est vulnérable en b3 et la colonne b semi-ouverte 
facilite l’a  aque des Noirs, qui ont probablement 
déjà pris l’avantage – en tout cas, leur position est 
plus facile à jouer pour la plupart des humains 
(qui a  aquent généralement mieux qu’ils ne 
défendent).



 XIIIIIIIIY
 8rs-+k+nt0
 7z-+-+pzp0
 6-w-+-+-+0
 5+-z-+l+-0
 4-+-z-+-+0
 3+N+-+-+-0
 2PZPW-ZPZ0
o 1+-MR+LSR0
 xabcdefghy

11...Ìe7 12.Ëg5?!
La gourmandise est un vilain défaut. 12.Ëa5 

0-0 13.Ìf3 Îc8 14.Íc4 (Narciso Dublan-Arjun, 
Køge 2013) n’est pas vraiment meilleur car 14...Ëf6 
15.Îhe1 Ìd7 donne clairement un plus aux Noirs.

Sur un coup de développement comme 12.Ìf3, 
les Blancs sou  rent aussi, mais rien n’est clair.

12...Ìbc6 13.Íd3?
Ce coup normal en apparence... perd. Il est 

di   cile de proposer une amélioration, mais il 
fallait sans doute se raba  re sur 13.Ìf3.

13...Íxd3 14.cxd3 Ìb4!
Joué avec une idée très précise derrière la tête, 

puisque les Noirs négligent leur propre dé ve lop-
pement tout en laissant leur Roi seul dans la zone 
de danger que constitue la colonne e ouverte.

15.Êb1 (D)

 XIIIIIIIIY
 8r+-+k+-t0
 7z-+-spzp0
 6-w-+-+-+0
 5+-z-+-W-0
 4-s-z-+-+0
 3+N+P+-+-0
 2PZ-+-ZPZ0
o 1+K+R+-SR0
 xabcdefghy

À vous de jouer : comment conclure avec les 
Noirs ?

15...Ìxa2!
Il faut absolument maintenir l’initiative.
16.Îe1
Il n’y a aucun espoir après 16.Êxa2 Îb8 17.Êa1 

Ëxb3 18.Îd2 Ìd5 ; par exemple 19.Îe2+ Êf8 et 
maintenant 20.Ìf3 autorise 20...Ëa4+ 21.Êb1 
Ìc3+ 22.Êc1 Ëa1+ 23.Êd2 Îxb2#.

16...0-0 17.Ìd2
L’impuissance est totale après 17.Ëxe7 

Ëxb3. Les Noirs vont simplement doubler sur la 
colonne b avant de jouer ...Ìc3+ ou ...Ìb4.

17...Ìd5 18.Êxa2
Malgré le dé cit d’une pièce, les Noirs ont une 

supériorité numérique décisive à l’aile-dame. Il y 
a plusieurs continuations gagnantes ici ; Hamblok 
trouve le mat le plus expéditif :

18...Ìc3+! 19.bxc3 Îab8
Il n’y a aucune défense contre la double menace 

de mat.
20.Ìc4 Ëb3+ 21.Êa1 Ëa4+ 22.Ìa3 Ëxa3# (0-1)

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 (5.Ëf3)
6A : 5.Íd3.................................................................86
6B : 5.Ëf3...................................................................86

Si nous sortons la loupe ici, c’est surtout histoire 
d’être complets. Voici ce que Bologan avait à dire 
sur les coups en question dans son livre sur la 
Caro-Kann : « En travaillant sur ce livre, j’ai décou-
vert, à ma grande surprise, que 5.Ëf3 et 5.Íd3 ont 
été joués dans ce  e position, et par de bons joueurs 
qui plus est. Que voulez-vous que je vous dise ? Je 
joue la Caro-Kann depuis plus de 15 ans, elle m’a 
permis de gagner plusieurs tournois (dont Dort-
mund 2003), mais je ne savais rien de ces coups. »

Si Bologan a pu a  endre 15 ans, vous pouvez sans 
doute faire de même – à moins qu’un de vos cama-
rades de club ne se spécialise dans une de ces lignes.



Gagnez avec la Caro-Kann !

Í

(1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5)
5.Íd3 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-+-+l+-0
 4-+-ZN+-+0
 3+-+L+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
o 1T-VQM-SR0
 xabcdefghy

Ce coup de développement est très naturel, à 
ceci près qu’il donne un pion central important.

5...Ëxd4
Probablement le meilleur coup, mais les Blancs 

obtiennent du jeu pour le pion. On peut très bien 
jouer 5...Íxe4 6.Íxe4 Ìf6 7.Íf3 et maintenant il 
y a par exemple 7...Ìbd7 avec l’idée 8.Ìe2 e5! =.

6.Ìf3 Ëd8
Pas vraiment forcé, mais la Dame est sans 

doute plus vulnérable sur d’autres cases.
7.Ëe2
7.0-0? Íxe4 8.Íxe4 Ëxd1 9.Îxd1 Ìf6 10.Íd3 

Ìbd7 11.c4 e6 12.Íf4 Íe7 et les Blancs n’ont 
quasiment rien obtenu pour le pion, Voiculescu-
Y. Reich, corr. 2006.

Après le coup du texte, les Blancs ont sans doute 
des compensations à peu près correctes pour un 
pion. Autrement dit, les chances sont égales dans 
une position intéressante – un point de départ tout 
à fait acceptable pour les Noirs.

7...Íxe4
Donne le Fou contre un Cavalier a n de gagner 

un temps de développement. Bien évidemment, 
surtout pas 7...Ìd7?? 8.Ìd6#, mais 7...Ìf6!? pour-
rait bien être le meilleur coup : 8.Ìd6+ (8.Ìxf6+ 

gxf6 9.Íxf5 Ëa5+ 10.Íd2 Ëxf5 11.0-0-0 Ã) 8...
Ëxd6 9.Íxf5 g6 10.Íh3 Íg7 11.0-0 0-0 Ã.

8.Íxe4 Ìf6 9.Íd3 e6 10.0-0 (D)
Ou bien 10.Íg5 Ìbd7 11.0-0-0 Ëc7 12.Íh4 

Íd6 13.Íc4 0-0-0 Ã Milner-Barry – Regedzinski, 
Olympiades Buenos Aires 1939.

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkv-t0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+ps-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-+-+-+0
 3+-+L+N+-0
 2PZP+QZPZ0
o 1T-V-+RM-0
 xabcdefghy

Les Noirs ont une position solide avec un pion 
de plus au centre, mais la paire de Fous et le jeu de 
pièces plus libres des Blancs compensent dans une 
certaine mesure. Après 10...Íe7 11.Îd1 (11.Íd2, 
avec un plan comme c4, Íc3 et Îad1, permet peut-
être de trouver plus de jeu) 11...Ìbd7 12.c4 Ëc7 
13.a3, il suivit 13...0-0-0?! 14.b4 avec une position 
peu claire dans la partie Mamoshin-Slugin, Gaga-
ren 2009. 13...0-0, qui semble le plus sûr, est peut-
être un peu meilleur pour les Noirs.

Ë

(1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5)
5.Ëf3
Cela peut sembler primitif, mais il ne peut pas 

être mauvais d’a  aquer le Fou noir. Du reste, ce 
coup a été joué par Tal et Bronstein, entre autres.

5...e6 (D)
Les Noirs protègent leur Fou avec un coup de 

développement plus utile que la sortie de la Dame 
blanche. Maintenant, le pion d4 est en prise.



 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+-+l+-0
 4-+-ZN+-+0
 3+-+-+Q+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-V-MLSR0
 xabcdefghy

6.Ìe2
Développe une nouvelle pièce tout en proté-

geant le pion d. L’inconvénient, c’est que le Fou 
de cases blanches est momentanément enfermé, et 
en plus le Cavalier ne jouit pas d’une vue formi-
dable depuis e2. Cela dit, les alternatives ne sont 
pas vraiment meilleures :

a) 6.c3 est à peu près ino  ensif ; par exemple 6...
Ìd7 7.Íf4 Ëb6 8.0-0-0 Ìgf6 9.Ìxf6+ Ìxf6 10.Íd3 
Íg4 11.Ëg3 Ëa5 12.f3 Íf5 13.Íxf5 Ëxf5 = Djuri -
Šolak, Ch de Serbie par éq., Vrnja ka Banja 2010.

b) Certains diront que 6.Íd3?! est critique, mais 
apparemment les Noirs peuvent tranquillement 
s’emparer du pion : 6...Ëxd4 7.Ìe2 Íxe4 8.Íxe4 
Ëd8 9.Ëb3 Ìf6!? (9...Ëb6 Æ exige moins de calcul) 
10.Ëxb7?! Ìxe4 11.f3 (11.Ëxa8?! Íc5 12.0-0 Ëb6 
et les Noirs sont plus ou moins gagnants grâce à la 
Dame emmurée) a été joué dans la partie Bensiek-
Von Weizsaecker, corr. 2000, et maintenant 11...
Ìd7! 12.fxe4 Îb8 13.Ëxc6 Íc5! laisse les Blancs 
dans une « panade » monumentale.

6...Ìd7 7.Ì2g3
Le Cavalier a  aque le Fou de cases blanches, 

mais le problème, c’est qu’il n’aura pas de meil-
leures perspectives en g3 que son collègue dans 
les lignes principales après 5.Ìg3. Chacun a ses 
chances ; par exemple 7...Íg6 8.h4 Ìgf6 9.h5 Íxe4 
10.Ìxe4 Ìxe4 11.Ëxe4 Ìf6 12.Ëf4 h6 13.c3 Ëd5 = 
Nasuta-Ducarmon, Internet rapide 2020.

Par : SJ

90 % des variantes livresques sont quasiment sans 
valeur, soit parce qu’elles sont tru  ées d’erreurs, soit 
parce qu’elles s’appuient sur des présupposés fallacieux. 
Oubliez l’ouverture et utilisez le temps gagné pour 
travailler les  nales.
J  RÚ  C

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 5.Ìg3 
Íg6 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+l+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+-S-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

Dans ce  e leçon et la suivante, nous exa mi ne-
rons les alternatives blanches à la grande ligne avec 
h4 et Ìf3. On y trouve pas mal de choses di  éren-
tes, mais il s’agit très souvent d’amener un Cavalier 
en f4, soit pour l’échanger contre un Fou, soit pour 
gagner un temps en forçant un repli en h7.

Il existe une multitude d’ordres de coups et donc 
de transpositions possibles, aussi bien à l’intérieur 
de chaque leçon qu’entre les deux leçons. Cela 
étant, la plupart des lignes avec un h4 précoce sont 
couvertes dans la leçon suivante, qui commence par 
6.h4 h6 et – seulement maintenant – autre chose que 
7.Ìf3, tandis que les lignes dans lesquelles le Cava-
lier vient en f4 avant la poussée h4 sont couvertes 
ici. Je recommande un schéma dans lequel les Noirs 



Par : SJ

Les bons joueurs ont toujours de la chance.
J  RÚ  C

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-+-+l+-0
 4-+-ZN+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

On appelle généralement ce  e ligne variante 
Classique, mais de notre côté, nous parlons disons 
plutôt « 3.Ìc3 ». Nous parlerons donc de variante 
Capablanca, un nom très reconnu également. Le 
génial Cubain jouait souvent ce  e ligne, ce qui ne 
doit rien au hasard car tous deux ont en commun 
un certain nombre de qualités dites « classiques ». 
Solide, elle est raisonnablement active et pas 
excessivement théorique, ce qui ne l’a pas empê-
chée d’être adoptée par de très grands noms des 
échecs depuis de longues années, ce qui fait que 
la théorie est tout de même ne  ement plus détail-
lée que dans la variante Kortchnoi. Néanmoins, 
nous espérons que ce  e première leçon vous 
perme  ra de l’aborder en douceur : comme on y 

trouve assez peu de parties de grands maîtres, il y 
a mécaniquement moins de lignes qui se prêtent à 
la mémorisation.

Dans la position du diagramme, la grande 
ligne est clairement 5.Ìg3, qui sera le thème des 
six prochaines leçons. Pour autant, comme nous 
allons le voir, le Cavalier est souvent mal placé en 
g3, moyennant quoi les options rares que voici ne 
manquent pas de logique :

• 5.Ìc5 et les alternatives vraiment rares au 5e 
coup sont couvertes dans la Partie modèle 6.
• Le gambit 5.Íd3 est analysé en 6A.
• 5.Ëf3 sera étudié en 6B.

Ch de Belgique par éq. 2012/13

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìd2 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 5.Ìc5
Les alternatives blanches à 5.Ìg3 sont si rares 

que bien des joueurs de tournoi pourtant chevron-
nés n’ont jamais pris le temps de les étudier en 
détail. L’idée d’un Cavalier blanc a  aquant dès 
le 5e coup un pion b7 laissé sans protection paraît 
sans doute abracadabrantesque.

Encore plus rare, 5.Ìc3 perd du temps. A 
priori, il su   t de jouer 5...Ìf6 pour égaliser, ce 
qui peut aussi se produire via l’ordre de coups 
4...Ìf6 5.Ìc3 Íf5 (voir 1B). Après par exemple 
6.Ìf3 e6, on voit souvent des choses comme 7.Íe2 
Íd6 8.Íg5 Ìbd7 9.0-0 Ëc7 10.Íh4 0-0-0 11.Íg3 
Íxg3 12.hxg3 Ìc5 13.Ëc1 Ìce4 = Thor nnsson-
T. R. Hansen, Ch Nordique par éq. Junior, Öster-
sund 1992 (détail amusant : il s’agit de la plus anci-
enne partie de Torbjørn dans les bases de données ; 
il avait 12 ans à l’époque).



Gagnez avec la Caro-Kann !

Revenons maintenant à 5.Ìc5 (D) :

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-S-+l+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
o 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

5...e5!
5...Ìd7 n’est pas mauvais, mais l’approche la 

plus ambitieuse reste celle-ci, or notre politique est 
de n’explorer les alternatives pour les Noirs que 
s’il y a vraiment quelque chose à gagner.

6.Ìxb7
Le seul coup cohérent. 6.Íd3?! Íxc5 7.dxc5 

(7.Íxf5 est peut-être meilleur mais 7...Ìe7 semble 
quand même favoriser les Noirs) 7...Íxd3 8.Ëxd3 
Ëxd3 9.cxd3 Ìa6 10.Ìf3 0-0-0 Æ Cosain-Abdel 
Aziem, Koweït 2013.

6...Ëb6 7.Ìc5 exd4 (D)
7...Íxc5 convient sans doute très bien aussi, 

mais encore une fois, les Noirs n’ont pas besoin 
d’alternatives.

 XIIIIIIIIY
 8rs-+kvnt0
 7z-+-+pzp0
 6-wp+-+-+0
 5+-S-+l+-0
 4-+-z-+-+0
 3+-+-+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

La structure légèrement plus saine des Blancs 
est largement compensée par l’activité supérieure 
des pièces noires.

8.Ìb3
8.Ìa4 est rare mais intéressant car notre pion c 

sera évidemment plus faible sur une colonne 
semi-ouverte après 8...Ëa5+ 9.c3 dxc3 10.Ìxc3. La 
partie Willow-Sidorika, Internet U18 rapide 2020, 
a continué par 10...Ìf6 11.Ìf3 Ìe4 12.Íd2 Ìxd2 
13.Ëxd2, et maintenant 13...Íc5 aurait mené à une 
position égale et intéressante.

8...Íb4+
Plus courant que 8...c5, et plus performant 

aussi en termes de score.
9.Íd2
Il serait vraiment bizarre de se « dé-dévelop-

per » par 9.Ìd2?!, même s'il se peut que le Cava-
lier aie un bel avenir en c4.

9...Íxd2+!?
9...Ìf6 est plus normal, mais ce coup paraît 

tout aussi fort.
10.Ëxd2 c5 11.0-0-0?! (D)
Le mieux est sans doute 11.Íd3 Íxd3 12.cxd3 

avec une égalité approximative. Après 12...Ìe7, 
la partie Varga-Korpa, Budapest 2015 a continué 
par 13.Ìf3 0-0 14.0-0 Ìd7 15.Ëg5 Îfe8 16.Îfe1 h6 
17.Ëh5 Ëd6 18.Ìfd2 Ëd5 19.Ëxd5 Ó-Ó. Cela dit, 
avec cet ordre de coups, les Blancs auraient peut-
être pu poser quelques problèmes par 13.Ëg5, 
donc il est peut-être plus précis de jouer 12...Ìd7 
13.Ìf3 Ìe7 14.0-0 0-0 pour obtenir ce  e même 
position.

Le grand roque semble périlleux. Le Cavalier 
est vulnérable en b3 et la colonne b semi-ouverte 
facilite l’a  aque des Noirs, qui ont probablement 
déjà pris l’avantage – en tout cas, leur position est 
plus facile à jouer pour la plupart des humains 
(qui a  aquent généralement mieux qu’ils ne 
défendent).



 XIIIIIIIIY
 8rs-+k+nt0
 7z-+-+pzp0
 6-w-+-+-+0
 5+-z-+l+-0
 4-+-z-+-+0
 3+N+-+-+-0
 2PZPW-ZPZ0
o 1+-MR+LSR0
 xabcdefghy

11...Ìe7 12.Ëg5?!
La gourmandise est un vilain défaut. 12.Ëa5 

0-0 13.Ìf3 Îc8 14.Íc4 (Narciso Dublan-Arjun, 
Køge 2013) n’est pas vraiment meilleur car 14...Ëf6 
15.Îhe1 Ìd7 donne clairement un plus aux Noirs.

Sur un coup de développement comme 12.Ìf3, 
les Blancs sou  rent aussi, mais rien n’est clair.

12...Ìbc6 13.Íd3?
Ce coup normal en apparence... perd. Il est 

di   cile de proposer une amélioration, mais il 
fallait sans doute se raba  re sur 13.Ìf3.

13...Íxd3 14.cxd3 Ìb4!
Joué avec une idée très précise derrière la tête, 

puisque les Noirs négligent leur propre dé ve lop-
pement tout en laissant leur Roi seul dans la zone 
de danger que constitue la colonne e ouverte.

15.Êb1 (D)

 XIIIIIIIIY
 8r+-+k+-t0
 7z-+-spzp0
 6-w-+-+-+0
 5+-z-+-W-0
 4-s-z-+-+0
 3+N+P+-+-0
 2PZ-+-ZPZ0
o 1+K+R+-SR0
 xabcdefghy

À vous de jouer : comment conclure avec les 
Noirs ?

15...Ìxa2!
Il faut absolument maintenir l’initiative.
16.Îe1
Il n’y a aucun espoir après 16.Êxa2 Îb8 17.Êa1 

Ëxb3 18.Îd2 Ìd5 ; par exemple 19.Îe2+ Êf8 et 
maintenant 20.Ìf3 autorise 20...Ëa4+ 21.Êb1 
Ìc3+ 22.Êc1 Ëa1+ 23.Êd2 Îxb2#.

16...0-0 17.Ìd2
L’impuissance est totale après 17.Ëxe7 

Ëxb3. Les Noirs vont simplement doubler sur la 
colonne b avant de jouer ...Ìc3+ ou ...Ìb4.

17...Ìd5 18.Êxa2
Malgré le dé cit d’une pièce, les Noirs ont une 

supériorité numérique décisive à l’aile-dame. Il y 
a plusieurs continuations gagnantes ici ; Hamblok 
trouve le mat le plus expéditif :

18...Ìc3+! 19.bxc3 Îab8
Il n’y a aucune défense contre la double menace 

de mat.
20.Ìc4 Ëb3+ 21.Êa1 Ëa4+ 22.Ìa3 Ëxa3# (0-1)

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 (5.Ëf3)
6A : 5.Íd3.................................................................86
6B : 5.Ëf3...................................................................86

Si nous sortons la loupe ici, c’est surtout histoire 
d’être complets. Voici ce que Bologan avait à dire 
sur les coups en question dans son livre sur la 
Caro-Kann : « En travaillant sur ce livre, j’ai décou-
vert, à ma grande surprise, que 5.Ëf3 et 5.Íd3 ont 
été joués dans ce  e position, et par de bons joueurs 
qui plus est. Que voulez-vous que je vous dise ? Je 
joue la Caro-Kann depuis plus de 15 ans, elle m’a 
permis de gagner plusieurs tournois (dont Dort-
mund 2003), mais je ne savais rien de ces coups. »

Si Bologan a pu a  endre 15 ans, vous pouvez sans 
doute faire de même – à moins qu’un de vos cama-
rades de club ne se spécialise dans une de ces lignes.



Gagnez avec la Caro-Kann !

Í

(1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5)
5.Íd3 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-+-+l+-0
 4-+-ZN+-+0
 3+-+L+-+-0
 2PZP+-ZPZ0
o 1T-VQM-SR0
 xabcdefghy

Ce coup de développement est très naturel, à 
ceci près qu’il donne un pion central important.

5...Ëxd4
Probablement le meilleur coup, mais les Blancs 

obtiennent du jeu pour le pion. On peut très bien 
jouer 5...Íxe4 6.Íxe4 Ìf6 7.Íf3 et maintenant il 
y a par exemple 7...Ìbd7 avec l’idée 8.Ìe2 e5! =.

6.Ìf3 Ëd8
Pas vraiment forcé, mais la Dame est sans 

doute plus vulnérable sur d’autres cases.
7.Ëe2
7.0-0? Íxe4 8.Íxe4 Ëxd1 9.Îxd1 Ìf6 10.Íd3 

Ìbd7 11.c4 e6 12.Íf4 Íe7 et les Blancs n’ont 
quasiment rien obtenu pour le pion, Voiculescu-
Y. Reich, corr. 2006.

Après le coup du texte, les Blancs ont sans doute 
des compensations à peu près correctes pour un 
pion. Autrement dit, les chances sont égales dans 
une position intéressante – un point de départ tout 
à fait acceptable pour les Noirs.

7...Íxe4
Donne le Fou contre un Cavalier a n de gagner 

un temps de développement. Bien évidemment, 
surtout pas 7...Ìd7?? 8.Ìd6#, mais 7...Ìf6!? pour-
rait bien être le meilleur coup : 8.Ìd6+ (8.Ìxf6+ 

gxf6 9.Íxf5 Ëa5+ 10.Íd2 Ëxf5 11.0-0-0 Ã) 8...
Ëxd6 9.Íxf5 g6 10.Íh3 Íg7 11.0-0 0-0 Ã.

8.Íxe4 Ìf6 9.Íd3 e6 10.0-0 (D)
Ou bien 10.Íg5 Ìbd7 11.0-0-0 Ëc7 12.Íh4 

Íd6 13.Íc4 0-0-0 Ã Milner-Barry – Regedzinski, 
Olympiades Buenos Aires 1939.

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkv-t0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+ps-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-+-+-+0
 3+-+L+N+-0
 2PZP+QZPZ0
o 1T-V-+RM-0
 xabcdefghy

Les Noirs ont une position solide avec un pion 
de plus au centre, mais la paire de Fous et le jeu de 
pièces plus libres des Blancs compensent dans une 
certaine mesure. Après 10...Íe7 11.Îd1 (11.Íd2, 
avec un plan comme c4, Íc3 et Îad1, permet peut-
être de trouver plus de jeu) 11...Ìbd7 12.c4 Ëc7 
13.a3, il suivit 13...0-0-0?! 14.b4 avec une position 
peu claire dans la partie Mamoshin-Slugin, Gaga-
ren 2009. 13...0-0, qui semble le plus sûr, est peut-
être un peu meilleur pour les Noirs.

Ë

(1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5)
5.Ëf3
Cela peut sembler primitif, mais il ne peut pas 

être mauvais d’a  aquer le Fou noir. Du reste, ce 
coup a été joué par Tal et Bronstein, entre autres.

5...e6 (D)
Les Noirs protègent leur Fou avec un coup de 

développement plus utile que la sortie de la Dame 
blanche. Maintenant, le pion d4 est en prise.



 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+-+l+-0
 4-+-ZN+-+0
 3+-+-+Q+-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-V-MLSR0
 xabcdefghy

6.Ìe2
Développe une nouvelle pièce tout en proté-

geant le pion d. L’inconvénient, c’est que le Fou 
de cases blanches est momentanément enfermé, et 
en plus le Cavalier ne jouit pas d’une vue formi-
dable depuis e2. Cela dit, les alternatives ne sont 
pas vraiment meilleures :

a) 6.c3 est à peu près ino  ensif ; par exemple 6...
Ìd7 7.Íf4 Ëb6 8.0-0-0 Ìgf6 9.Ìxf6+ Ìxf6 10.Íd3 
Íg4 11.Ëg3 Ëa5 12.f3 Íf5 13.Íxf5 Ëxf5 = Djuri -
Šolak, Ch de Serbie par éq., Vrnja ka Banja 2010.

b) Certains diront que 6.Íd3?! est critique, mais 
apparemment les Noirs peuvent tranquillement 
s’emparer du pion : 6...Ëxd4 7.Ìe2 Íxe4 8.Íxe4 
Ëd8 9.Ëb3 Ìf6!? (9...Ëb6 Æ exige moins de calcul) 
10.Ëxb7?! Ìxe4 11.f3 (11.Ëxa8?! Íc5 12.0-0 Ëb6 
et les Noirs sont plus ou moins gagnants grâce à la 
Dame emmurée) a été joué dans la partie Bensiek-
Von Weizsaecker, corr. 2000, et maintenant 11...
Ìd7! 12.fxe4 Îb8 13.Ëxc6 Íc5! laisse les Blancs 
dans une « panade » monumentale.

6...Ìd7 7.Ì2g3
Le Cavalier a  aque le Fou de cases blanches, 

mais le problème, c’est qu’il n’aura pas de meil-
leures perspectives en g3 que son collègue dans 
les lignes principales après 5.Ìg3. Chacun a ses 
chances ; par exemple 7...Íg6 8.h4 Ìgf6 9.h5 Íxe4 
10.Ìxe4 Ìxe4 11.Ëxe4 Ìf6 12.Ëf4 h6 13.c3 Ëd5 = 
Nasuta-Ducarmon, Internet rapide 2020.

Par : SJ

90 % des variantes livresques sont quasiment sans 
valeur, soit parce qu’elles sont tru  ées d’erreurs, soit 
parce qu’elles s’appuient sur des présupposés fallacieux. 
Oubliez l’ouverture et utilisez le temps gagné pour 
travailler les  nales.
J  RÚ  C

1.e4 c6 2.d4 d5 3.Ìc3 dxe4 4.Ìxe4 Íf5 5.Ìg3 
Íg6 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rs-wkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+l+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+-S-0
 2PZP+-ZPZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

Dans ce  e leçon et la suivante, nous exa mi ne-
rons les alternatives blanches à la grande ligne avec 
h4 et Ìf3. On y trouve pas mal de choses di  éren-
tes, mais il s’agit très souvent d’amener un Cavalier 
en f4, soit pour l’échanger contre un Fou, soit pour 
gagner un temps en forçant un repli en h7.

Il existe une multitude d’ordres de coups et donc 
de transpositions possibles, aussi bien à l’intérieur 
de chaque leçon qu’entre les deux leçons. Cela 
étant, la plupart des lignes avec un h4 précoce sont 
couvertes dans la leçon suivante, qui commence par 
6.h4 h6 et – seulement maintenant – autre chose que 
7.Ìf3, tandis que les lignes dans lesquelles le Cava-
lier vient en f4 avant la poussée h4 sont couvertes 
ici. Je recommande un schéma dans lequel les Noirs 



Par : TRH

Être moins bien positionnellement au sortir de 
l’ouverture, ça a du bon quelque part… il n’y a pas à 
craindre de faire des concessions, puisqu’on a déjà fait 
des concessions.
M  C

1.e4 c6 2.d4 d5 3.f3 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-+-ZP+-+0
 3+-+-+P+-0
 2PZP+-+PZ0
o 1TNVQMLSR0
 xabcdefghy

La « Caro-Kann avec f3 », également connue 
sous le nom de « Fantasy variation » en anglais, 
mais pour nous, il est on ne peut plus normal de 
la baptiser « variante Maróczy », honorant ainsi 
celui qui fut un des premiers très forts joueurs à 
s’en servir avec succès.

La question de savoir si c’est une grande ligne 
fait aussi débat. Bien que relativement rare, elle 
a quand même été utilisée plusieurs fois par des 
gens comme Li Chao, Ivanchuk et Morozevich, 
donc si vous la sous-estimez, c’est à vos risques et 

périls. Bref, nous avons décidé qu’elle ne méritait 
tout de même pas que nous vous proposions une 
variante secondaire pour les Noirs, ce qui en fait 
sans doute de facto une ligne mineure.

3...e6
Les Noirs ont plus d’une alternative, y compris 

l’agressif 3...e5 et 3...Ëb6, mais j’estime que le coup 
du texte reste le plus simple et le plus fort. Si je 
devais choisir une couleur, je prendrais déjà les 
Noirs. Nous allons maintenir la partie fermée : 
pas question de prendre en e4 sans raison précise, 
notre objectif sera de souligner les inconvénients 
de 3.f3.

corr. 2007

1.e4 c6 2.d4 d5 3.f3
Les 3es coups vraiment rares ne sont pas très 

inquiétants, mais nous les explorons tout de même 
brièvement en 25A.

3...e6 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwkvnt0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-+-ZP+-+0
 3+-+-+P+-0
 2PZP+-+PZ0
O 1TNVQMLSR0
 xabcdefghy

Oui, on peut dire que c’est une Française avec 
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deux coups supplémentaires, f3 et ...c6. Et s’il est 
vrai que les Noirs jouent d’ordinaire ...c5, il peut 
également s’avérer utile dans certains cas de ne 
pousser le pion que d’une case. Au pire, c’est juste 
un tempo de perdu. On ne peut pas en dire autant 
de la poussée du pion f chez les Blancs, qui s’avère 
purement et simplement nuisible pour eux dans 
plusieurs lignes.

4.Ìc3
Les Blancs ont quelques alternatives mineures :
a) 4.e5?! amène normalement une position 

qui peut survenir dans la Française après 4...c5 
5.c3 Ìc6 6.f4. Heureusement pour nous, elle n’est 
dangereuse que pour les Blancs. Après 6...Ìh6 
7.Ìf3 Ëb6, la pression sur d4 devient di   cile à 
gérer pour eux. Ensuite 8.Íd3 cxd4 9.cxd4 Íd7 
10.Íc2 Ìb4, dont on connaît de nombreux exem-
ples, est très confortable pour les Noirs, et après 
8.Ìa3 cxd4 9.cxd4 Íxa3 10.bxa3 Ìf5, le pion d va 
tomber.

b) 4.Íe3?! dxe4 5.Ìd2 exf3 6.Ìgxf3 est une des 
transpositions possibles dans le gambit Blackmar-
Diemer (voir 1A). En général, les Blancs ont des 
compensations dans ce genre de situation, mais ici 
la position noire est solide et exempte de faiblesse, 
donc sur un jeu patient, l’initiative adverse va se 
dissiper. Voici quelques lignes après 6...Ìf6 :

b1) Sur 7.Íd3 Íe7 8.0-0, les Noirs ont de bons 
résultats avec 8...0-0 et 8...Ìbd7, mais je suggère 8...
Ìd5 comme amélioration. Les Noirs vont ensuite 
roquer puis, au moment opportun, ils échangeront 
en e3. Les Blancs n’obtiennent pas su   samment 
de compensations.

b2) Contre 7.Ìc4, recommandé par Bezgodov, 
7...b5 est le plus direct (mais l’ordre de coups 7...
Ìd5 n’est pas mal non plus). Après 8.Ìce5 Ìd5! 
9.Íd2 f6! 10.Ìd3 Íd6 11.g3 0-0 12.Íg2 Ëb6, les 
Blancs n’ont pas obtenu su   samment de compen-
sations dans la partie P. McCollum-R. Therrien, 
USA 1998.

4...Íb4 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwk+nt0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-v-ZP+-+0
 3+-S-+P+-0
 2PZP+-+PZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

Renouvelle la menace de prise en e4 suivie 
d’un échec en h4.

5.a3
Les Blancs sont prêts à sacri er un pion, 

d’autant que les autres coups sont plutôt falots. 
Pour 5.Ìe2 et quelques 5es coups encore plus rares, 
voir 25B, et pour 5.Íf4, voir 25C. Sinon, 5.e5 c5 
6.a3 Íxc3+ 7.bxc3 Ëc7 est une ligne dans laquelle 
le coup supplémentaire f3 n’est pas d’une grande 
utilité aux Blancs en comparaison de la Winawer.

5...Íxc3+ 6.bxc3 dxe4
Les Noirs ont quelques alternatives, mais il n’y 

a aucune bonne raison de ne pas prendre.
7.Ëe2
De loin le coup le plus populaire. Sinon :
a) 7.fxe4?! a déjà été joué, mais les Noirs ont un 

score écrasant. Par exemple, 7...Ëh4+ 8.Êd2 Ìf6 
et il y a clairement quelque chose qui cloche chez 
les Blancs.

b) Sur 7.Ìh3, le mieux est 7...Ëa5, qui force 
les Blancs à jouer quelque chose de maladroit 
pour défendre le pion c. 8.Ëd2 (8.Íb2 Ìf6 9.fxe4 
e5 est confortable pour les Noirs) 8...Ìf6 9.Íe2 
e5 10.Ìg5 exf3 11.Íxf3 h6 12.Ìe4 Ìxe4 13.Íxe4 
f5 14.Íf3 0-0 et les Noirs sont mieux, Moussard-
Diepeveen, Ch de Belgique par éq. 2012/13.

c) 7.a4!? prépare le développement du Fou de 
cases noires en a3. Je suggère 7...Ìd7 8.Ía3 Ìgf6 
et les Noirs ne devraient pas avoir grand-chose à 



craindre. Tôt ou tard, nous allons pouvoir fermer 
la diagonale a3-f8 par ...c5.

7...c5! (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwk+nt0
 7zp+-+pzp0
 6-+-+p+-+0
 5+-z-+-+-0
 4-+-Zp+-+0
 3Z-Z-+P+-0
 2-+P+Q+PZ0
O 1T-V-MLSR0
 xabcdefghy

Souvent la meilleure réaction contre un gambit : 
prendre le pion, puis le rendre pour gagner des 
temps de développement.

8.Ëxe4
Après 8.Ëe3, 8...cxd4 n’a été que rarement joué, 

mais j’estime que c’est un bon coup. Après 9.cxd4 
Ìc6 10.Íb2 Ëb6 11.0-0-0, les Noirs ont utilisé 11...
exf3 dans deux parties par correspondance, seule-
ment je ne vois aucune raison d’aider les Blancs 
à se développer, c’est pourquoi je suggère plutôt 
11...Ìf6 :

a) Si 12.Ëg5, alors 12...Îg8 13.fxe4 Ìxe4 14.Ëh4 
Ìf6 et les Blancs ont su   samment de compensa-
tions, mais sans plus.

b) Après 12.fxe4 0-0 13.Ìf3, les Blancs ont la 
paire de Fous et un fort centre, tandis que nous 
avons du jeu contre leur Roi ; par exemple 13...Íd7 
14.Íd3 Ìa5 15.Îhe1 Îac8 16.d5 Ìb3+ 17.Êb1 Ìc5 
18.Ëd4 Îfd8 et dans ce  e position tranchante, les 
chances sont égales.

8...Ìf6 9.Ëh4
Ou :
a) 9.Ëe3 cxd4 10.cxd4 Ìc6 11.Íd3 Ëxd4 

12.Ëxd4 Ìxd4 13.Ìe2 Ìc6 14.Íb2 b6 15.Ìd4 
Íb7 avec un bon pion de plus pour les Noirs, 
D. Cumming-V. Anikeev, corr. 2015.

b) 9.Íb5+ Ìbd7 10.Ëe2 a6 11.Íd3 b5 12.Ìh3 
cxd4 13.cxd4 Ìb6 14.c3?! Íb7 Ã M. Maddens-
Sagar, Dieren 2016.

9...cxd4 10.cxd4 Ìc6 11.c3
Les Blancs se sont emparés de la paire de 

Fous au prix d’un développement problématique 
(comme souvent). Il nous faut contre-a  aquer 
avant qu’ils ne parviennent à consolider.

11...e5 12.Ìe2 exd4 13.Ìxd4 0-0 (D)

 XIIIIIIIIY
 8r+lw-tk+0
 7zp+-+pzp0
 6-+n+-s-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-S-+-W0
 3Z-Z-+P+-0
 2-+-+-+PZ0
O 1T-V-ML+R0
 xabcdefghy

14.Êf2
14.Íe2?! part du principe que 14...Îe8?! 15.Îa2 

Íd7 16.0-0 Ã permet aux Blancs de défendre en 2e 
rangée, mais 14...Ëa5! s’oppose à ce plan puisque 
désormais 15.Íd2 Îe8! force le Roi blanc à rester 
au centre.

14...Ìg4+ 15.Êg3 Ëa5
15...Ìxd4 16.Ëxd8 Ìf5+ 17.Êxg4 Îxd8 permet 

de s’o  rir un tout petit avantage sans risque. Le 
coup joué dans la partie est plus ambitieux.

16.Íd3?
16.Ìxc6 bxc6 17.h3 perme  ait aux Blancs de 

survivre, même si les Noirs étaient un peu mieux 
après 17...Ìf6.

16...h6 17.Ìxc6 bxc6 18.Íf4
Après 18.fxg4 Ëxc3, les Noirs regagnent la 

pièce avec un avantage décisif .
18...Îd8 19.Íc2 Ìf6 20.Îhe1 Îd5 21.Íe3 Ëxc3 

22.Îac1 Ëxa3
Avec deux pions de plus, les Noirs sont tech-
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niquement gagnants.
23.Êf2 Íe6 24.Ëa4 Ëd6 25.Êg1 a5 26.Íf2 c5 

27.Íd1 c4
L’avantage, quand on a deux pions de plus, 

c’est (entre autres) qu’on peut s’o  rir le luxe d’en 
rendre un pour prendre le contrôle de la situation.

28.Îxc4 Îd2 29.Îd4 Îxd4 30.Íxd4 Ëb4 31.Íf2 
Ìd5 32.Íb3 Ìf4 33.Íg3 Ëc5+ 34.Íf2 Ëg5 35.g3 
Íxb3 36.Ëxf4 Ëxf4 37.gxf4 a4 38.Îe7 a3 39.Îa7 
Îxa7 40.Íxa7 f6 41.Êf2 a2 42.Íd4 Êf7 43.Êe3 
Êe6 44.Ía1 Êd5 45.Êd3 Íd1 0-1

Le Roi blanc ne peut pas défendre les deux 
ailes.

1.e4 c6 2.d4 d5 (3.f3 e6 4.Ìc3 Íb4 5.Íf4)
25A : (3.Íd3) .........................................................246
25B : (5.Ìe2) ..........................................................247
25C : 5.Íf4 .............................................................248

25A, qui ne contient rien d’essentiel, n’est là que 
par souci d’exhaustivité. Les lignes 25B et 25C 
ne sont pas non plus inquiétantes sur le plan 
théorique. Par contre, les joueurs qui utilisent 
3.f3 sont souvent de dangereux a  aquants, donc 
je vous conseille de bien préparer tout cela a n 
de vous éviter un gros surcroît de travail devant 
l’échiquier !

(1.e4 c6 2.d4 d5)
3.Íd3
Vraiment pas extraordinaire, mais en n le 

pion e est protégé, c’est déjà ça. Au passage, 
mentionnons deux coups qui ne s’en soucient pas :

a) 3.Ìf3? a été testé par quelques « gambiteurs 
fous », mais ce n’est pas une coïncidence si les 
Noirs l’ont systématiquement emporté après 3...
dxe4 4.Ìg5 Ìf6 5.Ìc3 Íf5 6.Íc4 e6.

b) 3.c4?! est un gambit qui peut aussi survenir 

via l’ordre de coups de la Slave. Après 3...dxe4 
4.Ìc3 Íf5, les compensations des Blancs restent 
à démontrer :

b1) 5.Ìge2 e5! 6.dxe5 Ëxd1+ 7.Ìxd1 Ìd7 
8.Ìg3 Íg6 9.Íf4 Íb4+ Æ.

b2) 5.f3 e5!? 6.fxe4 exd4 7.exf5 dxc3 8.Ëxd8+ 
Êxd8 9.Íg5+?! Íe7 10.0-0-0+ Ìd7 Æ.

b3) 5.g4 Íg6 6.Íg2 et une fois de plus, la pous-
sée centrale 6...e5! donne aux Noirs un excellent 
jeu sans risque.

3...dxe4 4.Íxe4 Ìf6 5.Íf3 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwkv-t0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-s-+0
 5+-+-+-+-0
 4-+-Z-+-+0
 3+-+-+L+-0
 2PZP+-ZPZ0
o 1TNVQM-SR0
 xabcdefghy

Ce schéma est encore moins dangereux que 
dans la Française, où les Noirs (avec un pion en 
e6 au lieu de c6) ont du mal à activer leur Fou de 
cases blanches.

5...Íf5
Le problème est résolu – les Noirs ont égalisé. Il 

n’y a plus qu’à continuer de manière parfaitement 
standard avec ...e6, ...Íd6, ...0-0 et un rapide ...c5. 
Mais voyons quelques exemples pratiques.

6.Ìe2 e6 7.0-0
Ou :
a) 7.Ìg3 Íg6 8.h4 (8.0-0 maintient probable-

ment l’égalité) 8...h6 9.h5 Íh7 10.c3 Ëc7 11.Ìd2 
Ìbd7 12.Ìge4 et ici les Noirs ne sont pas du tout 
obligés de jouer 12...Íxe4 13.Ìxe4 Ìxe4 14.Íxe4 
Ìf6 15.Íf3 Íd6, qui ne leur a donné que l’égalité 
dans la partie Nanu-Nisipeanu, Ch de Roumanie 
par éq., Eforie Nord 1997 (ce qui ne les a pas empê-



chés de gagner assez rapidement !). Les Noirs sont 
peut-être même déjà mieux après 12...e5.

b) 7.Ìd2 Íd6 8.Ìc4 Íc7 9.0-0 Ìbd7 10.Íf4 
Ëb8 11.Íxc7 Ëxc7 12.Ìg3 Íg6 13.Ëe2 0-0 14.Ìe5 
Ìxe5 15.dxe5 Ìd5 = Nuber-Svetushkin, Dresde 
2008.

7...Íd6 8.Ìg3 Íg6
Les Noirs ont (toujours) l’égalité pleine et 

entière :
a) 9.c4 Ìbd7 10.Ìc3 0-0 11.Ëb3 Ëc7 12.Íe3 

Îfe8 13.Îac1 e5 Ã Nanu-Cioara, Bucarest 1999.
b) 9.Íg5 Ìbd7 10.Ìd2 Ëc7 11.Ìc4 Íe7 12.Ëd2 

Ìb6 13.Ìxb6 Ëxb6 14.c3 h6 15.Íe3 Ìd5 = San 
Claudio Gonzalez-Guerrero Olmos, Ch des As tu-
ries, Gijon 2002.

Ì

(1.e4 c6 2.d4 d5)
3.f3 e6 4.Ìc3 Íb4 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwk+nt0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-v-ZP+-+0
 3+-S-+P+-0
 2PZP+-+PZ0
O 1T-VQMLSR0
 xabcdefghy

5.Ìe2
Ou :
a) Après 5.Ëd3, les Blancs font généralement 

le grand roque. Je suggère la nouveauté 5...b5, 
qui recèle de nombreuses idées. La principale 
consiste à jouer ...Íe7, ...b4, ...a5 et ...Ía6. De ce  e 
manière, nous sommes prêts à a  aquer l’aile-dame 
adverse, et aussi à taquiner la Dame en d3. Sinon, 
...Ìd7-b6-c4 est une autre conception. La posi-

tion n’ayant jamais été testée, et le jeu n’étant vrai-
ment pas forcé, je me limiterai à quelques lignes 
sommaires. Je ne vois aucun avantage pour les 
Blancs :

a1) 6.Íf4 Ìf6 7.0-0-0?! Íe7 et les Noirs sont 
parés pour ...a5 avec une a  aque.

a2) 6.exd5 exd5 7.Íf4 Ìf6 8.0-0-0?! 0-0 9.g4 
Ìbd7 10.h4 Ìb6 11.h5 Ìc4 et la position noire 
semble bien meilleure.

a3) Après 6.Ìh3 a5 7.Ìf2, 7...Ìf6 est un bon 
coup parmi beaucoup d’autres ; par exemple 
8.Íe2 Ía6 9.0-0 Íe7 =.

a4) 6.a3 Íe7 7.Íe3 a5 8.Ëd2 Ìf6 9.e5 Ìfd7 et 
l’a  aque semble prome  euse ; par exemple 10.f4 
Ìb6 11.Ìf3 b4 12.Ìd1 bxa3 13.bxa3 Ía6 et quand 
le Cavalier arrivera en c4, les Noirs seront mieux.

b) 5.Íd2 Ìe7 et maintenant :
b1) 6.Ìce2 a été joué dans de nombreuses 

parties de grands maîtres ; la plupart du temps, 
les Noirs ont pris en d2. Je préconise plutôt de 
maintenir la tension par 6...Ía5. Une continuation 
possible serait 7.c3 Íb6 8.Ëc2 c5, qui ressemble à 
une bonne Française pour les Noirs.

b2) Sur 6.a3, il faut probablement jouer 6...Ía5 : 
les Blancs ayant a  aibli leurs cases noires en pous-
sant f3, il est logique de conserver le Fou cor res-
pon dant. Après 7.Íd3 Ìd7 (D), nous sommes à 
un carrefour :

 XIIIIIIIIY
 8r+lwk+-t0
 7zp+nspzp0
 6-+p+p+-+0
 5v-+p+-+-0
 4-+-ZP+-+0
 3Z-SL+P+-0
 2-ZPV-+PZ0
O 1T-+QM-SR0
 xabcdefghy

b21) 8.e5 Íb6 est tout simplement mauvais 



Gagnez avec la Caro-Kann !

pour les Blancs, qui vont devoir défendre le pion d, 
après quoi nous jouerons ...c5 avec une excellente 
position.

b22) Après 8.b4 Íb6 9.Ìge2 e5, la tension 
centrale favorise les Noirs.

b23) L’agressif 8.f4 a été joué dans quelques 
parties. Après 8...c5 9.e5 c4 10.Íe2 (10.Íf1!?) 10...
Ìf5 11.Ìf3 Íb6, la défense du pion d est quelque 
peu acrobatique. J’aime bien la façon dont les Noirs 
ont géré la position dans la partie Alonso Gonzalez-
Voveris, corr. 2017 : 12.Íc1 f6 13.g4 Ìxd4 14.Ìxd4 
fxe5 15.Ìf3 e4 et il y a su   samment de compensa-
tions pour la pièce, tant et si bien que les Blancs ont 
rapidement dû rendre le matériel.

b24) 8.Ìge2 0-0 9.0-0 e5 10.exd5 exd4 11.Ìxd4 
Ìe5 12.Ëe2 Ìxd3 13.Ëxd3 Íb6 14.Êh1 Ìxd5 et 
grâce à la paire de Fous, les Noirs sont mieux, 
Marcinkiewicz-Raykin, corr. 2010.

5...Ìe7 (D)
5...dxe4 est plus courant, mais avec le Cavalier 

blanc en e2, je préfère me  re le mien en e7. En e  et, 
s’il vient en f6, il s’expose à e5 suivi de f4, alors que 
maintenant ce  e idée n’aurait pas trop de sens.

 XIIIIIIIIY
 8rslwk+-t0
 7zp+-spzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-v-ZP+-+0
 3+-S-+P+-0
 2PZP+N+PZ0
O 1T-VQML+R0
 xabcdefghy

6.Íe3
6.a3 Ía5 7.Íe3 0-0 8.g3?! (8.Ëd2 Ìd7 trans-

pose dans notre grande ligne ci-dessous) 8...dxe4 
9.fxe4 e5 10.Íg2 Íg4 11.b4 Íb6 12.Ëd2 Ìd7 Ã 
Podini -Radovanovi , Ch de Bosnie par éq., Banja 
Vru ica 2013.

6...0-0 7.Ëd2 Ìd7 8.a3
Après 8.Ìg3 (Piorun-Tomczak, Ch de Pologne 

par éq. 2015), je suggère 8...dxe4 avec l’idée de 
jouer 9.fxe4 c5 : le centre blanc est sur le point de 
s’e  ondrer, ce qui va nous laisser une bonne posi-
tion.

8...Ía5
Ici :
a) Après 9.Ìf4, j’ai un peu de mal à évaluer 

9...c5 10.dxc5 d4 11.Íxd4 e5 12.Íe3 exf4 13.Íxf4 
(D. Mayers-P. Taylor, Londres 2000), mais les 
Noirs ont beaucoup d’autres options moins 
forçantes.

b) 9.Ìg3 f5! 10.exf5 Ìxf5 11.Ìxf5 exf5 12.Íd3 
Ìf6 13.0-0 Ìh5 = Timofeev-Riazantsev, Ch de 
Russie, Moscou 2008.

Í

(1.e4 c6 2.d4 d5 3.f3 e6 4.Ìc3 Íb4)
5.Íf4 (D)

 XIIIIIIIIY
 8rslwk+nt0
 7zp+-+pzp0
 6-+p+p+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-v-ZPV-+0
 3+-S-+P+-0
 2PZP+-+PZ0
o 1T-+QMLSR0
 xabcdefghy

Le coup le plus fréquent, mais comment pour-
rait-il être dangereux ?

5...Ìf6
Avec le Fou blanc en f4, la poussée du pion e 

n’est plus à craindre.
6.Ëd3
Ce  e position a été jouée dans de nombreuses 

parties, même si j’ai du mal à comprendre pour-



quoi les Blancs chercheraient volontairement à 
obtenir quelque chose comme ça. On voit mal 
comment ils pourraient monter une a  aque, et le 
contre-jeu arrive très vite. Sinon, 6.e5 Ìfd7 donne 
aux Noirs une bonne version de la Française, le Fou 
n’ayant rien à faire en f4. Après 7.a3 Íxc3+ 8.bxc3 
c5, le pion en f3 gêne le développement des Blancs, 
ce qui signi e qu’ils vont devoir déplacer le Fou et 
ensuite le pion f. Tout va bien pour les Noirs après 
des coups comme ...Ìc6 et ...Ëa5. Rambaldi donne 
9.a4! et recommande d’analyser plus en pro fon-
deur. Pour commencer, je propose 9...Ìc6 10.Íe3 
Ëa5 11.Ëd2 Ìe7 12.f4 et maintenant les Noirs 
prennent leurs responsabilités par 12...c4!?, avec 
l’idée ...Ìb6 et ...Ìxa4, et il est clair que le pion a va 
tomber. Les chances des Blancs se trouvent à l’aile-
roi, par exemple 13.Ìf3 Ìb6 14.g3 Ìxa4 15.Îa3 b5 
16.Íg2 Ëb6 et les Noirs envisagent ...a5, ...Íd7 et 
...b4 à terme. Les Blancs sont sous pression.

6...b5
Une toute nouvelle approche de la position 

noire à mon avis. L’idée est très simple : nous allons 
jouer ...a5, ...Ía6, ...Íe7 et ...b4. Les Noirs semblent 
déjà mieux ; par exemple, 7.Ìe2 Íe7 (7...a5 8.Ìg3 
Ía6 a l’air bon aussi) 8.a3 a5 9.Ìg3 Ía6 10.Ëd2 0-0 
11.Íd3 b4 12.axb4 Íxb4 avec l’idée de jouer ...c5.

Ì

Par : TRH

L’arme la plus puissante aux échecs, c’est d’avoir le 
trait.
D  B

1.e4 c6 2.Ìc3
Ou bien 2.Ìf3. Les deux coups sont tout aussi 

bons pour a  eindre la variante des Deux Cava-
liers, mais ici la ligne indépendante 2...d5 3.exd5 

cxd5 4.Ìe5 transpose dans 19A après 4...Ìc6 5.d4 
e6 6.Íb5.

2...d5
Les Noirs n’ont aucun moyen correct d’empêcher 

une transposition dans la variante Classique, si c’est 
ce que les Blancs veulent en réalité.

3.Ìf3 (D)
3.d4 revient évidemment dans la grande ligne, 

et le coup de Goldman 3.Ëf3 est le thème de 26A.

 XIIIIIIIIY
 8rslwkvnt0
 7zp+-zpzp0
 6-+p+-+-+0
 5+-+p+-+-0
 4-+-+P+-+0
 3+-S-+N+-0
 2PZPZ-ZPZ0
o 1T-VQML+R0
 xabcdefghy

Ici, la grande ligne a toujours été 3...Íg4, qui 
sera le thème de la leçon 27. Il n’empêche qu’il 
existe des alternatives intéressantes. L’une d’elles 
consiste à essayer d’obtenir la même structure que 
dans la variante Kortchnoi.

3...dxe4
À mon avis, c’est uniquement parce qu’il ne 

cadre pas très bien avec la variante Capablanca 
que ce coup n’est jamais recommandé dans les 
répertoires basés sur la Caro-Kann. Mais dans 
notre cas, c’est di  érent, puisque nous connais-
sons les avantages de la variante Kortchnoi.

4.Ìxe4
La ligne que je préconise ici surprendra plus 

d’un adversaire. Les Noirs prennent des risques 
pour obtenir une position exigeante pour les deux 
joueurs. L’e  et de surprise devrait jouer en votre 
faveur, surtout si vous avez bien fait vos devoirs à 
la maison.

4...Ìf6
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